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Lettre ouverte à mon ami Titin Brisemotte 

p 

Marseille, le 2 Février 1955. 

Cher Vieux Titin, 

Dimanche, derniers jours du pre-
mier des douze, les jours vont vite, 

l'année sera bientôt finie ! Pauvre 
de nous ! Mais je m'égare... Dimanche 

donc, j'ai dû faire une visite éclair 
à Canteperdrix, pays du nougat du 

même nom. Comme c'était jour de: 
repos et que le temps étàit relative-

ment beau, je n'ai pas eu le plaisir 
de te rencontrer. Je m'excuse, mais 

je n'ai pu t'attendre. 

Arrivé à 11 h. 30, j'ai dû repartir 

à 16 heures, peiné de n'avoir pu sa-
luer quelques amis. 

Ma visite m'a amené à l'Hôpital 

de Sisteron. J'ai constaté, les répara-

tions et agrandissements étant termi-

nés, que cet établissement hospitalier 

est devenu un des plus grands — il-

- l'était déjà — et un des mieux ins-
tallés et des plus propres, des mieux 

tenus des hôpitaux des chefs-lieux 
1 d'arrondissement. Des communes beau -f 
coup plus importantes comme popu-

lation ne sont pas aussi bien pour-
vues. Les religieuses de l'ordre de 

' Saint-Augustin, très dévouées et fort 

aimables, ce qui ne gâte rien, avec 

le concours d'aides infirmières bien 

stylées, soignent tout cet ensemble 
de gens et de choses avec intelligence 

et un grand dévouement ad majorent 

Dei:,gloriam. Tout le monde, je crois, 

est à féliciter, même M. l'Econome 

au point de vue administratif. Le 
Conseil d'Administration, à la tête 

duquel se trouve M. le Maire, ,a réa-
lisé une belle œuvre. 

Je ne veux certes pas oublier le 
corps médical dont je connais tous les 
membres, tout au moins de réputations 

il est composé de Docteurs compé-

' tents et dévoués. Depuis longtemps 

je /voulais te parler, Titin, de notre 
Hôpital-Hospice, j'attendais pour t'en 

faire l'élogé que la rénovation soit 
terminée. 

Eh là ! Titin, il me semblait bien 

que j'oubliais quelqu'un. J'ai eu le 
plaisir de rencontrer, au cours de 

ma visite, un jeune aumônier très 

renommé dans nos Basses-Alpes. Bien 

qu'il soit plus près de cent ans que 

de septante, il veut continuer à servir. 

Comme ceux de la grande armée, il 

veut bien mourir, mais ne veut pas 
se rendre. Pour épargner sa modestie, 

je ne le nommerai pas, je te dirai 

que ses sermons étaient plutôt des 

causeries amicales, des Chafàdisso en 

Prouvençau, il parlait clair et juste 

et ises leçons de morale chrétienne, 
dans Ja langue du terroir, étaient sou-

vent jémaillées de mots ou d'anec-

dotes pour rire, ce qui ne les rendait 

pas moins profitables à ses auditeurs. 

On 'assimile mieux dans le rire que 
danâ'Jès pleurs. 

Et maintenant, ce devoir accompli, 

passons à autre chose. Sur le chemin 
du retour j'ai fait une autre station 

Sieuse : j'ai voulu voir de près un-

eu devenu sinistrement célèbre. Mon 

chauffeur — çà fait bien — a bien 
voulu «l'arrêter à la Grand' Terre. 

Cina ou six voitures sont arrêtées en 
lisière des champs où' de' maigres vi-

gnes dressent vers le ciel I les tenta-

cules désolées de leurs sarments dé-
nudés. 

A l'angle d'un petit chemin battu 

et d'une bande de terrain inculte, 

un mûrier, nu comme la vérité, dres-

se vers l'azur ses antennes tourmen-
tées. Au' pied de ce mûrier, un bou-

quet de fleurs, 1 modeste mais élo-

quent. C'est là que campèrent et fu-

rent sauvagement abattus le père et 

la mère. Deux anges de la route, 
bottés et casqués, semblent monter 

une garde d'honneur.' Peut-être rè-

glent-ils la circulation ? Peut-être 

gardent-ils la ferme et ses habitants 
inquiets et tourmentés ? 

Près du mûrier, le chemin battu 
file |droit vers le pont qui enjambe la 

voie ferrée ; un coup d'œil par dessus 
le parapet ne me donne pas le verti-
ge, une chute par dessus ne me tuerai 

pas nécessairement mais pourrait me 

causer plus qu'une bossé. Ce chemin 

où des cailloux percent ne me sem-

ble pas devoir laisser indemnes et 

propres dkmt pieds de Jenme fUlette 

qui court affolée, d'autant plus que 

les herbes qui le bordent, sèches au 
mois d'Août, causeraient nécessaire-

ment plus d'une égratignure. Passé 
le pont le terrain dévale vers la Du-

rance. A quelques mètres du pont et 
en contre-bas, un petit tertre, formé 
de terre et de quelques pierres, sup-
porte une petite croix de bois au 

pied de laquelle sont des fleurs liées 
simplement, expression de la pitié hu-

maine qui, heureusement, habite en-

core le cœur de pas mal de français. 

Deux arts et demi sont passés déjà 
et cette pitié n'est pas encore morte. 

Cela redonne quelque confiance en 
l'humanité. 

Ce serait là que la jeune Elisabeth 

aurait été achevéè ? Pour les raisons 

dont je parle plus haut, j'en doute 
et même je n'y crois pas. 

A droite de ce minuscule monument 
du souvenir et tout à fait en bas, un 

trou d1 eau, un lac minuscule laissé 

par la Durance, comme celui qui a 
vu flotter la carabine riieurtrière. 

Nous remontons la pente pour re-

prendre le chemin supporte par le 

pont qui traverse la voie. A 150 mè-

tres de là environ, à travers les ar-

bres dénudés, les bâtiments de la 

ferme qui semble déserte, seuls des 

chiens font entendre des ' aboiements 
lugubres parce que sans joie. 

Sur le bord du chemin, près du 
mûrier les deux anges gardiens sont 

toujours de garde, eux aussi sont 

sans joie. Ils encadrent cette fois une 
femme pas vieille et colorée. Quel-

qu'un à côté de nous dit à mi voix : 

C'est Madame X, une des filles de 
Gaston. Sans insister je la regarde 

et je la plains, sur tous les plans. 

Nous remontons en voiture et quit-
tons attristés ces lieux qui autrefois 
attiraient à peine les regards des 
voyageurs toujours pressés. 

Mon cher Titin, je ne regrette pas 
le quart d'heure perdu à ce hâtif pè-

lerinage. Quand on a vu de près les 

lieux d'un crime on peut se faire 

une idée plus exacte des faits. Nous 
avons vu s'étaler en quelques mètres 

carrés Je témoignage de la cruauté 

dë brutes sans morale et le témoi-

gnage visible de la bonté humaine. 

Pendant que nous passons un des 
chiens aboie, l'autre, un chien blanc 

gros et vieux, poils pendants, mar-
che pesamment et triste, il semble 

porter Je poids des péchés... d'Israël, 

Visite pas gaie niais salutaire parce 
qu'elle donne à penser à... des cho-
ses 1 

Mon jeher Titin, bien que j'aie pas 
mal ide sujets à te soumettre, ne se-

rait-ce que mon souci de voir le ca-

binet Pierre sur Un volcan, mais je 

préfère arrêter là pour aujourd'hui 

mes divagations sur les événements 
possibles ou probables. 

Dimanche je n'ai pas eu le plaisir 
dé te voir mais je n'ai quand même 
pas perdu ma journée. 

Il a plu, il pleut, il pleuvra. Hiver 

humide. Les rhumatismes s'en don-
nent

 :
à cœur joie. 

Au revoir, Titih. 

Louis SIGNORET. 

LE SAVIEZ-VOUS 

Dans 80 °/° ' dès cas 
un enfant qui travaille mal à l'école 

est un enfant mal nourri 

Entendons-nous, il mange peut-être 
assez de sucre, de lait ou de viande, 

mais'jprivé de fruits frais, il est sous-
vitaminé. 

Celà se traduit par un manque 
d'appétit, par un défaut d'attention 

'et ipar une incapacité totale de soute-

nir un effort prolongé. Si cet état 

de choses se prolongeait, l'anémie, 

avec toutes ses conséquences, serait 
à craindre. 

Pour éviter tout accident de ce 

genre, chaque enfant devrait manger 
au moins une orange chaque jour. 

Biche en vitamines A, B et C, en 
sucre et en calcium, l'orange est con-

seillée à tout le monde, mais plus 

particulièrement aux enfants en 
pleine croissance. 

Pour eux, l'orange n'est pas un 

luxe-., c'est une nécessité \ 

EN FLANANT.. 

Simples Réflexions 
Nous assistons, depuis quelques 

temps déjà, à un grand mouvement 

revendicatif des commerçants qui a 

pris le nom de son chef de file M. 
Poujade, nouveau croisé des temps 

modernes. Rien de plus juste ; les 
Français sont trop épris de justice 

en général, pour ne pas réclamer une 
justice fiscale, une égalité de sacri-
fices devant l'impôt qui, quoi que 

l'on dise, ne peut néanmoins être 

supprimé par l'Etal a trop de be-
soins. 

Mais ces revendications doivent être 
menées dans le calme et la dignité, 

aussi nous réprouvons les violences 
exercées par certaines personnes con-

tre les Agents du fisc, boucs émis-

saires, chargés de l'ingrate besogne 

du [Contrôle fiscal, honni de tous. 

Un incident très regrettable a eu 
lieu dernièrement dans une ville des 

Basses-Alpes. A la sortie d'une réu-

nion de commerçants, à minuit, à 

l'heure pù le citoyen, quel qu'il soit, 

a droit au repos, certains d'entre eux 

se sont rendus en colonne, au domi-

cile d\'un Inspecteur du fisc, père de 

quatre enfants en bas âge, dont un 

bébé [de un mois et demi, et lui ont 
fait un chahut spécial : pénétré dans 

le jardin attenant à sa villa, cris 

hostiles, frienaces, jets de pierres con-
tre Isa maison. 

Nous ne pouvons que réprouver de 
tels procédés qui mènent tout droit, 

si pn n'y prend pas garde, à une 

véritable insurrection, ce qui n'ar-
rangerait pas les choses. Partant de 

ce principe, demain on molesterait 

l'agent de l'autorité qui vous de-

mandera votre permis de conduire, 

ou bien le contrôleur des chemins 

de fer qui vous priera de montrer 
votre billet. 

Certes nous sommés rassurés, celà 

ne peut émaner que d'une infime 

minorité, jnais tout de même il y a 
lieu de bien réfléchir et de ne pas 

perdre la direction du vent... 

Amis commerçants, gardons la tête 
froide, en toute circonstance, nos re-
vendications sont justes, les Pouvoirs 

Publics prennent conscience de notre 

force pl déjà les premiers symptômes 

d'un changement pointent à l'horizon 

et puis dans ce beau pays de France 

on arrive toujours à se ranger dans 
la voie de la raison. 

X... 

Pour la Publicité extra-régionale 

s'adresser à l'AGENCE CHIMOT 

3, Rue d'Amboise, PARIS (2«) 

De la Fête du Sisteron-Vélo... 

...A la Nuit du ïoot-Bal 
Dimanche 13 Février sera grande 

« fiesta » chez les foot-balleurs. Le 

Sisteron-Vélo, ,vieille société locale, 

réunit depuis plus de 30 ans l'élé-
ment le plus actif de la jeunesse. 

C'est pour celà que toutes les mani-
festations [Organisées par cette société 

sont gaies, bruyantes, mais aussi très 
réussies. 

Si les jeunes s'emploient chaque di-

manche au sport favori du ballon, ils 

aiment aussi, une fois l'an, festoyer 
en l'honneur dè leur belle société et 

de ses amis. C'est pour ' celà que la 

traditionnelle fête du Sisteron-Vélo 
est devenue une grande fête de fa-
mille. 

Pour ces réjouissances Sisteron-Vélo 
a choisi la date du 13 Février. 

Située au cœur de l'hiver, elle per-

met a tous les amis de s'y préparer 
plus aisément pendant que le foot-

ball [marque un temps d'arrêt. Le .pre-

mier acte de cette « fiesta » se dé-

roulera dans les salons de l'Hôtel des 

Acacias, désigné cette année pour ré-

galer les sportifs. Le menu assaisonné 

au fortifiant, doit permettre à tous 
les .sportifs de retrouver la grande 

forme. Les amis et supporters du S.V. 

y sont cordialement invités. 

L'an dernier ils étaient 75. Espé-

rons que cette année ils seront da-
vantage encore à déguster la langous-

te. Avec tant de jeunesse et tant de 
supporters il ne peut y avoir qu'une 

excellente ambiance dirigée par les 

autorités du District et de la Mu-
nicipalité. 

La .« fiesta » se poursuivra ensuite 
dans la grande salle de PAlcazar mise 

très aimablement à la disposition du 

Sisteron-Vélo par le mécène sportif 
M. Emile Latil. 

Dans cette vaste salle, transformée, 
décorée et pavoisée de mille cou-

leurs, l'ambiance sera sensationnelle. 
L'an dernier la Nuit du Foot-Ball 

dépassa tout le succès escompté. Cette 
année il doit être surclassé et portr 

y réussir les organisateurs ont fait 

appel à un orchestre qui fit fureur 

au Bal de Noël : Jean Binaudo, de 
Marseille. 

Pour tous ceux qui' rte connaissent 
pas Jean Rinaudo, il est Un devoir 

de présenter la vedette. Ce célèbre 

trompette, surnommé le trompette de' 

charme, 1 à triomphé aux côtés dès 

meilleurs orchestres dans les capi-

tale^ du monde. Camille Sauvage, Mi-

SYNDICAT D'INITIATIVE 

Le Syndicat d'Initiative de la ville 
vient enfin de sbrtir son nouveau dé-
pliant. 

Pierre Colomb, comme il convient, 

a écrit le texte. La présentation est 

du Docteur Niel. Louis Javel, le pein-

tre du terroir bien connu, a dessiné la 
.couverture et la carte, et Maurice 

Cléon, l'amateur photographe, a don-
né les meilleurs clichés. 

L'impression de ce dépliant est par-

faite et il ne reste plus qu'à souhai-
ter à ce messager, en France comme 

à l'étranger, qu'il accomplisse en fa-

veur de notre région, perle de la 

Haute-Provence, une excellente jpro-

pagande, car n'oublions jamais . que 
notre ville vit une grande partie de 
l'année sur le tourisme. 

Et souhaitons également que ce 
nouveau dépliant rte subisse pas, com-

me son prédécesseur, le sort d'être 

mis en vente comme l'on vend un 
illustré pour la jeunesse. 

Et qu'enfin il apporte au Comité 

de ce Syndicat plongé depuis deux 

ans dans un bon sommeil, une vo-

lonté de faire un effort pour notre 

beau pays qui se classe parmi les 
sept [merveilles de la Provence. 

A VENDRE ! 

PHONO avec disques, bon prix. S'a-

dresser QK B«mu du Journal. 

LA PASTORALE 

Nous rappelons que c'est demain 
Dimanche, aux Variétés-Théâtre, à 14 

heures précises, que sera jouée la 

comédie populaire de Pierre Bellot 
« La Pastorale ». 

C'est l'Escolo de la Targo, avec 
ses 35 exécutants et ses tambourins, 

qui vient donner cette unique repré-

sentation, sous le patronage de l Es-

colo de Durenço. 

Location aux Variétés. Prix des pla-
ces 300 francs. 

SISTERON - VELO 

En championnat, demain dimanche 
sur le sladc de Beaulieu, match de 
foot-ball entre l'équipe de La Ba-

rasse, de Marseille, et Sisteron-Vélo. 

Souhaitons l'arrêt de la . pluie, un 

nombreux public et une victoire lo-
cale. 

GBAND BAL 

Un grand Bal aura lieu demain di-

manche 6 Février, à 21 heures, dans 

la salle des Variétés, avec l'ensemble 

Léon Ailhaud, jazz très réputé. Il y 
aura de la joie et de la gaîté. 

Ce Bal est organisé par les Combat-
tants Volontaires de la Résistance. 

Chacun assistera à cette belle Soirée 
Dansante et par sa présence montrera 

sa sympathie envers ceux qui ont 

l»ttç pour 1* libéjration de notre pays. 

chel Emer, Roger Roger, Charles Ha 

ry ont connu la' glôire avec Jean B 

naudo. Son orchestre à été choisi p 
l'illustrissime vedette Fernandel po 

tourner son grand film Si çà pe . 
vous faire plaisir. 

Enfin, tout dernièrement, Jean R 

naudo s'est classé finaliste du char 

pionnat de France de Jazz. Cet o { 
chestre, composé de virtuoses solist 

professionnels, par la musique dou 

des slows et des tangos, l'ambian 
rythmée des swings, des sambas 

des boléros^ a conquis toutes les cla 

ses de la société. Et puis il y a ; 

chanteuse qui, à elle seule, vaut 
spectacle. 

Voilà donc, curriculum succint i 
cë remarquable orchestre.' Il ne pe 
qu'emballer les danseurs et les spe 

tateurs. Et pour compléter la réu 

site de cette belle soirée, un grai 

Rallye Ballons avec 100 concurren 

(nouvelle formule), permettra ail 

moins audacieux de gagner quelqu 
jolis ilôts. 

Supporters, membres honoraires 

amis sportifs de toute la région, il 

manquez pas la Nuit dû Foot-Ball, 

bal le mieux réussi de l'année. f 

EN MABGE DE SEBBE-PONSON 

' Possibilités Et Conditions 
de la mise en valeur 

de la Plaine de la Durante 
par Textansion de l'irrigatic 

Une très importante réunion s'e 

tenue, le jour de la foire, à Ta Ma t 
rie de Sisteron. Elle était présidée pi;| 
M. Latil, Président de la Chambi 

d'Agriculture "des Bàsses-Alpës. On 

notait là présence de M. Constan
; 

Ingénieur en chef du Génie Rural d 

Basses-Alpes, de "M. Paret, maire ( 
Sisteron, conseiller général du cai 

ton de Sisteron, de M. Aguillon, coi 
seiller général du canton de Tu! ; 

riers, de M. Blanc, maire de Miso: 

ainsi que de nombreux responsabl 

et représentants des communes inti 
ressées : Claret? Thèze, Sigoyer, Vai 

meilh, Entrepièrrés, Mison, Sistero 

Du déroulement de. là discussk 

nous avons retenu ceci : Pour 1 

Basses-Alpes, les terrasses en bordrt: 

dè la Durance, en aval dè Sern 

PonsoriJ se situent sur la rive gaucl 

à partir de Venterol jusqu'au Vanç< 

et couvrent une superficie d'envir< 

1.800 hectares irrigables ; sur la ri 1 

droite le plateau de Mison ; et cel 

du Thor, à Sisterqn, donnent une si 
perficie d'environ 1.000 hectares. 

Par ja régularisation des éaux ol 
tenues grâce au gigantesque barrag 

un débit permanent d'été est assu: 

pour l'irrigation de ces surfaces qi 

cependant, ne feront l'effet que d'ui 
proposition annuelle de 1.000 à 1.2( 
hectares. 

Quant aux ressources d'énergie de 
tinée au pompage, si elles sont suff 

sammént allouées par l'E.D.F., le &| 

ront-elles à un prix assez bas poi 
les (rendre utilisables 'i C'est là 

point le plus important et qui cond 

tionne, semble-t-il, toutes lès autr 
réalisations. 

D'autre part il faut reconnaître qi 
la rentabilité des irrigations est no 

malement fonction de la possibili 

des débouchés offerts aux produ> 

tions qu'elle permettrait dë dévelo] 

per. Actuellement le gouvernement 
propose dè promouvoir cette organ 

sation des marchés. Le plus grand d> 

sir des agriculteurs bas-alpins sera 

de la voir réussir afin de permett: 

à de grands espaces et à des hon 
mes de contribuer à l'expansion c 

la production et au relèvement m 
leur niveau de vie. 

A cette réunion d'information do 
vent faire suite d'autres réunions q 

seront le prélude à de grands pn, 

jets, espéroiis-k du moins. 

© VILLE DE SISTERON
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, | HYMENEES 

A l'occasion du mariage de Mlle 
Huguette Sias avec M. René Bou-

chet, domicilié à Mulhouse, il a été 
versé la somme de 9.000 francs à 

répartir pomme suit : 1.000 francs 

Eour la Société du Sou des Ecoles 
aïques , 1.000 frs pour la Société 

Sportive Sisteron-Vélo ; 1.000 frs pour 

la Société Musicale Les Touristes des 

Alpes ; 1.000 frs pour les Sapeurs-
Pompiers ; 1.000 frs pour la Croix-

Rouge ; il.OOO frs pour les Anciens 

Combattants ; 1.000 frs pour la So-
ciété de Secours Mutuel ; 1.000 frs 
comme argent de poche aux vieillards 

de notre Hôpital-Hospice et 1.000 frs 
pour le Goûter des Vieux. 

— A l'occasion du mariage de Mlle 
Ariette Hoeffler avec M. Pierre Vil-

leneuve, domicilié à Digne, il a été 

versé la somme de 2.600 frs pour le 
Bureau de Bienfaisance. 

Avec nos remerciements nous adres-
sons à ces jeunes époux nos meilleurs 
vœux de bonheur. 

G.. ANDINE 

Tailleur Hommes et Dames 

Coupe Moderne 

Rue des Combes — SISTERON 

VARIETES - THEATRE 

Vendredi ,11 Février, à 21 heures 

aux Variétés-Théâtre, La Comédie de 

Provence présente avec Carré de Sept 
de Charles Galtier, Le Tombeau d'A-
chille d'André Roussin. 

Le (décor et la mise en scène de 

Douking, très simples, réalistes, créent 
une atmosphère bourgeoise, un peu 

vieillotte, en complète opposition avec 

la présentation de Carré de Sept. 

Egalement à cette soirée La Comé-
die de Provence joue Les Fourberies 
de Scapin, de Molière. 

La Comédie de Provence présen-
tera Les Fourberies de Scapin dans 

la mise en scène, les décors et costu-
mes de Douking. 

Si vous voulez vendre 

VIEUX METAUX, CHIFFONS 

BOUTEILLES, PEAUX DE LAPINS 

adressez-vous à 

M. PASCAL Banyuls 
Rue Deleuze 

qui vous les paiera au plus haut prix. 

ACTE DE PROBITE 

Samedi soir, vers 18 heures, se pré-
sentait au Commissariat M. Garcia 

Pedro, espagnol, demeurant aux Ca-

pucins. Il venak de trouver une en-, 
veloppe contenant une forte somme 

appartenant à Madame O. M. dë Sa-

lignac. Inutile de vous dire que cette 

dernière a demandé d'entrer en con-

tact avec M. Garcia. Nous joignons 

toutes nos félicitations à cet honnête 
homme. 

FAUBOURG LA BAUME 

Demain Dimanche, au Café du Pont 

Concours de Boules à la mêlée par 

équipes de deux jours (3 boules cha-

cun). Prix : poulets, pigeons, gâteau. 

Lancement du but à 14 heures 30. 

CONFIEZ VOS YEUX 

A UN SPECIALISTE 

René CAMAU 
Opticien Diplômé 

de l'Ecole Nationale d'Optique 

12, Avenue des Arcades 

AVIS DE LA MAIRIE 

Les imprimés de déclaration des 

revenus de l'année 1954 (modèle B) 

sont à la disposition des* intéressés au 

Secrétariat de la Mairie. 

N'oubliez pas la coutume 

Les Navettes de la Chandeleur 

vous apporteront santé et bonheur. 

Pâtisserie MAFFREN 

Rue de Provence 

TAXI AMBULANCE RICHIEB 

Tél. 65 SISTERON 

COMBATTANTS VOLONTAIRES 

DE LA RESISTANCE 

LeB Combattants Volontaires de la 

Résistance du secteur de Sisteron sont 

priés de retirer leur carte dë membre 

de l'amicale pour 1955 chez M. Chaix 

Edouard ou M. Jean Rullan. 

Changement de Local 
Mme JEAN, chirurgien-dentiste à Sis-

teron, informe sa clientèle, que son 

cabinet est transféré place de l'Egli-

se, angle de la Rue Deleuze, à par-
tir du 11 février. 

BOULE SISTERONNAISE 

Contrairement à ce qui avait été 

annoncé, les cartes de membre actif 
ne seront mises en circulation qu'a-

près la réunion du Comité Départe-

mental iqui doit se tenir aux Mées 
le 20 Février. 

En ce qui concerne les cartes de 
Membre Bienfaiteur, elles seront pré-

sentées par un sociétaire chargé d'en 
assurer le placement. 

Le Comité Directeur de la Boule 
Sisteronnaise espère que le meilleur 
accueil lui sera réservé. 

Nos félicitations à MM. Cano et 

Icard (entraineur du Sisteron-Vélo) 
gagnants du premier prix du premier 

concours de boules de la saison à 
la Baume. 

MARIAGES RICHES 
Toutes situations. Toutes relations. 

Heureux résultats. Ec. Mm° PHILIPPE 

20, r. Camélinat St-ETIENNE (Loire) 
Joindre enveloppe timbrée. 

EBOULEMENT 

Un éboulement s'est produit Lundi 

matin
 ;

à la rue Saunerie, à l'entrée 
nord de la maison Imbert « Le Cou-

rageux ». Un pont en bois, construit 

sur les anciennes maisons André et 

Silvy, reliant l'entrée du magasin à 
la route, s'est affaissé entraînant deux 

camionnettes qui se trouvaient dessus. 
Dégâts {matériels. 

Cherche logement 
à Sisteron, vide, à louer. S'adresser 

au Café de la Paix. 

MARIAGE 

Samedi dernier, en la Cathédrale 

de Sisteron a eu lieu le mariage de 

Mademoiselle Huguette Sias, fille de 

Mme et M. Sias, industriel, adjoint au 

Maire, avec M. René Bouchet, ancien 

élève de Polytechnique, Ingénieur des 

Ponts et Chaussées à Mulhouse. 

Cette nnion réunit deux familles 

bas-alpines bien connues et estimées. 

Nous adressons aux jeunes époux 

nos meilleurs souhaits et nos félici-
tations aux parents. 

PBODUITS DE BEGIME 

Pour tout Produit de Régime 

Biscottes sans sel, Biscottes au glutten 

Spécialité de Pain sans sel 

et Pain complet 

s'adresser à la 

BOULANGERIE STEVA 
Rue Mercerie — SISTERON 

ACCIDENT 

Une femme âgée de 65 ans, Mmo 

Thélène, habitant chez son fils, fac-

teur des P.T.T., rue dè Provence, 

est tombée du quatrième étage de 

son habitation dans la rue du Jalet, 

juste au pied de l'escalier reliant 

la rue de Provence à celle du Jalet. 
Relevée immédiatement par des 

passants, elle a été transportée à l'hô-

pital pù elle est décédée en arrivant. 

Les pbsèques ont eu lieu hier Ven-

dredi ,à Valernes. 

REPARATION 

DE MACHINES A COUDRE 

s'adresser 

BROUCBON 
Rue de l'Abattoir - SISTERON 

du 28 Janvier au 3 Février 1955 

Naissances : Jean Patrick Thomet, 

avenue de la Libération. — Jean-Ma-

rie Jules Armand, avenue de la Li-
bération. 

Publications de Mariages : Louis 
Bernard, négociant, domicilié à Upaix 

(H.-A.) et Yvette Beicher, sans pro-

fession, domiciliée à Sisteron. — 

Georges Victor Lombard, chauffeur, 

domicilié à Pertuis (V) et Fernande 

Marie-Louise Gendre, sans profession 
domiciliée ,à Sisteron. 

Mariages : Bené Paul Bouchet, In-

génieur des Ponts et Chaussées à Mu-
lhouse et Huguette Germaine Eulalie 
Sias, sans profession, à Sisteron. — 

Pierre Edouard Joseph Villeneuve, 

électricien radio à Digne et Ariette 

Henriette Eugénie Hoeffler, sans pro-
fession à Sisteron. 

Décès : Thessalie Hortense Donnet, 

veuve Thélène, 65 ans, rue de Pro-

vence. — Jean Delor, 49 ans, quar-

tier sdes Plantiers. . 

POUB LE DESABMEMENT" 

Dimanche dernier, dans l'après-mi-

di, une réunion s'est tenue à la Mai-
rie, organisée par l'Union des Femmes 

Françaises. Une soixantaine de par-
ticipantes ont répondu à l'appel. Une 

causerie a été faite par Mmc Mogen, 
mère de 9 enfants, sur les dangers 

de la guerre et sur les moyens d'ac-
tion pour préserver la Paix, obtenir 

le désarmement et l'interdiction des 
armes atomiques. 

Des représentants du Parti Socia-
liste, du Parti Communiste et de la 

C.G.T. ont participé à ce rassemble-

ment. Une motion a été votée et 
portée en délégation à M. le Maire 

et envoyée au Sénateur des Basses-
Alpes et au gouvernement. 

JWme /HarSaïïJan 
12, rue de Provence, SISTERON 

Dépôt de 

Teinturerie et Dégraissage 

LE PEUPLE RUSSE 

Toute la France parle de ce grand 

reportage photographique de Henri 
Cartier-Bresson. 

La deuxième partie de ce document 

en images, qui fera date dans l'his-

toire de la presse, parait aujourd'hui 
dans Paris-Match. 

Au sommaire du même numéro : 

l'article de Raymond Cartier : alerte 
à la guerre au large de Formose ; 

l'opposition livre à Mendès-France la 

bataille de l'Afrique du Nord ; le che-

min de Croix des Catholiques en In-

dochine ; le combat contre la variole ; 

un magnifique reportage en photos-

couleurs : Leslie Caron. 

Demandez Paris-Match à votre mar-

chand de journaux habituel. Tirage 

de ce numéro . 1.370.000 exemplai-

res. Prix 50 francs. 

TAXI G ALVEZ 

s'adresser 

BAR DU COMMERCE 

Rue de Provence — Tél. 2 

TOUT POUR L'ELECTRICITE 

c msT&i 
22, Rue Saunerie 

Fournitures générales F et L 

Eclairage Fluor et Néon 

Moulin à café, Cafetière automatique 

Aspirateurs — Cireuses 

Armoires frigorifiques ELECTROLUX 

Machines à laver Perlaveuse 

Mors — Cadillac — Thermor 

Machines à coudre 

T. S. F. 

Vente Réparations 

Agence Radialva Amplix 

Telejunken Sonneclair 

GRAND CHOIX DE LUSTRERIE 

POUR VOS 

COMPLETS GABABDINES 

TAILLEUBS MANTEAUX 

Pierre MÉNARDO 
Tailleur Hommes Dames 

54, Bue Droite — SISTERON 

Etude de M» Edgar MALPLAT 

Notaire à SISTERON 

PREMIERE INSERTION 

Suivant acte reçu , par Me Edgar 

MALPLAT, notaire à SISTERON, 

le (vingt cinq Janvier mil neuf cent 
cinquante cinq, enregistré à SIS-

TERON le trois Février suivant 

(1955), Bx 12/5, folio 7, case 67 

Madame PARET Albertine Gabrielle 
Odette, veuve de Monsieur BROU-

CHON Jean Arthur, demeurant à 
SISTEBON, route de Noyers 

Agissant tant en son nom personnel 

qu'au nom de ses enfants mineurs 

A vendu à Monsieur AMAT Maurice 
Justin Marceau, pâtissier, demeu-

rant à SISTERON, rue Saunerie 

Un fonds de commerce de Confiserie-
Pâtisserie, pis et exploité à SIS-

TERON, rue Saunerie, numéro 7, 

connu sous le nom de « PATISSE-

RIE - CONFISERIE BBOUCHON », 
moyennant le prix de Cinq Cent 
Mille Francs. 

Les oppositions, s'il y a lieu, seront 

reçues en l'étude de M« MALPLAT 

domicile élu, jusqu'à l'expiration du 

délai de dix jours qui suivront le 

deuxième avis. 
Pour Avis 

Ed. MALPLAT, notaire. 

AVIS DE LA MAIRIE 

OPERATION TOUTOU. - Si quel-
ques propriétaires de chiens ont sein-

blé tenir compte de l'avis qui leur 
a été fait par voie de presse autant 

que par voie d'affichage, d'autres par 
contre semblent s'en laver les mains. 

Quelques avertissements la semaine 
écoulée ont porté leurs fruits ; c'est 

ainsi que Messieurs A. H. rue Deleuze 

et X. rue Saunerie, sont venus verser 
leur obole pour la caisse des Vieux. 

Mais qu'ils ne se croient pas immu-
nisés par les procès-verbaux à venir, 

à eux de profiter de l'avertissement 
et de ne plus laisser divaguer leur 
chien. 

En conséquence, à dater du 1er Fé-
vrier 1955 et pour palier aux nom-

breuses plaintes émanant de la po-
pulation, les chiens errants et quels 

qu'ils soient, seront capturés et abat-
tus dans les trois jours suivants si 

leur propriétaire ne les réclame pas. 

VOIRIE. - Madame N. A. rue 

Porte-Sauve a fait l'objet d'un procès-

verbal pour jet d'immondices par la 
fenêtre. 

Madame Veuve R., rue de la Pous-

terle a fait l'objet d'un avertissement 
pour la même infraction que ci-des-

sus. Il a été tenu compte de son grand 

âge et de sa situation d'économique-
ment faible. 

POUBELLES. — Bien souvent le 

renversement des poubelles est mis 

sur le compte des chiens errants, mais 
il ne faut pas oublier, n'est-cè pas, 

Mesdames et Messieurs de la Place 

de l'Horloge et de la Place de la 

Mairie, que la plupart des poubelles 

ne peuvent être renversées étant don-
né que c'est vous qui, furtivement, 

apportez vos cendres, vos détritus soi-

gneusement emballés dans du papier 

et, nn coup d?œil à droite et à gau-
che et hop 1 on colle ça par terre. 

Seulement vous oubliez de regarder 

en l'air et c'est justement de là que 

vient le danger. Je ne cite personne 

mais enfin il faut reconnaître .que 

bientôt la place de la Mairie va être 

transformée en terrain vague ; on ne 
vide pas encore les ordures' sur les 

escaliers de la Mairie, mais ça va 

venir. Alors, Mesdames, munissez-vous 

de poubelles car à partir du 1er Fé-

vrier vous allez vous voir dresser 
procès-verbal. Oh ! 900 frs, le prix 

d'une bonne poubelle réglementaire. 

LES NOUVEAUX 
POSTES 

PHILIPS L 

1953W 
série super-magnétique 

ont en vente chez ; 

Marceau S CALA 

Bue de Provence — SISTERON 

Téléphone 3 

Sans antenne... Sans terre. :H 

Sans parasite... 

grâce au Récepteur Antiparasites 

RADIOCAPTE 

Production 

Radio Célard Grenoble 

En vente chez 

RICHAUO Georges 
Radio Diplômé 

18, Place de la Mairie 

SISTERON 

Dépannage Postes ttes marques 

Agent Ducastel, Sonolor, Radiola 

Cadres Antiparasites 

I Capte et Rex 

Poste Piles - Secteur Pizon-Bros 

Couvertures Chauffantes 

Fers Béchauds 

Nouveau Moteur très silencieux 

Consommation diminuée 

Carrosserie affinée 

Suspension encore améliorée 

Fabrication en grande série 

125.000 frs 
Compteur km 3.600 fr. Taxes 3.640 fr. 

Agences partout 

Livraison immédiate 

Distrib.: Maxime BUES à SISTERON 

MARBRERIE GENERALE 

FUNERAIRE - BATIMENT 

R. CAFFIN 
Magasin et Atelier 

Rue des Combes - SISTERON 

Outillage Moderne 

Prix intéressants. 

Directeur-Gérant: Marcel LIEUTIER 

Imprimerie LIEUTIER 

25, Rue Droite - SISTERON 

CHARBONS TOUTE PROVENANCE 

E. dOUVE 
SISTERON - Téléphone 7 

Charbon spécial pour feu continue et pour poêle CINEY 

CARMONOIX (seul dépositaire pour la région) 

Pour les commandes s'adresser : Rue Saunerie, chez M. BABTHELEMY 
ou à l'entrepôt : Avenue de la Libération. 

SANS DISCUSSION l... POUR L'OCCASION !... OU DONC ALLER ?. 

MAIS CHEZ BABET l 

GARAGE AUTO DURANCE 
BARET & FILS 

Avenue de la Libération — SISTEBON Allo 44 

Agences : 

PEUGEOT, BERLIET, GENERAL MOTOR, CHEVROLET, OPEL 

(Tourisme et Utilitaire) 

Livraison immédiate 

Voitures d'occasion dans toutes marques, toutes cylindrées 

entièrement remises en état par nos soins. 

Achetez tous vos MEUBLES 

à la Fabrique BÔUISSON 
10, Rue Saunerie - SISTERON 

la seule Maison où vous trouverez 

Le plus grand choix de Meubles 
LA MEILLEURE QUALITE 

Des Prix sans concurrence 
Une seule visite vous convaincra. 
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